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choix? Nous vous avouons que nous l'aimons éperdument; nous en 
sommes fiers, presque orgueilleux. Aussi célébrons-nous sa fête avec 
tout l’éclat possible! Cette solennité eut lieu le 19 janvier. Pendant le 
jour c’est le côté religieux qui domine. A 9hrs, messe solennelle avec 
chantsen partie; dans l'après-midi, à 2J4hrs vêpres chantées, suivies 
du sermon. Puis vient le salut du T. S. Sacrement, où l'on entend de 
la superbe musique grégorienne.

Dans la soirée, notre académie S. Jean (société littéraire du Juvé- 
nat), a admirablement bien interprété un drame intitulé: « Les pias­
tres rouges.» C’est l'histoire d’un prodigue, qui assassine son frère 
pour avoir son héritage, qui vit ensuite bourrelé de remords, et meurt 
enfin poignardé par celui-là même qui l'avait poussé au crime. Heu­
reusement, le pauvre prodigue se convertit en mourant et ainsi l’im­
pression qu’il laisse est plus douce. La pièce était belle et l’on peut 
dire que tous les acteurs se sont élevés à la hauteur de leur rôle res­
pectif. « Je voudrais bien qu'il y eut des séances tous les soirs, disait 
naïvement le Benjamin du Juvénat après la pièce. C'était là, pensons- 
nous, le sentiment de plus d’un des assistants — Et tout cela c’est à la 
gloire de notre Saint Patron. Vive Saint Tharcisius!

Des Verrières.
Nous ne nous étions donc pas trompés en vous disant,dans notre 

dernière chronique, que le Bon Dieu nous enverrait des verrières pour 
notre chapelle: trois sont déjà arrivées. Comment nous viendront les 
trois autres ainsi que l’autel de l’Exposition du T. S. Sacrement ? 
Nous l’ignorons; mais nous savons que Jésus parlera encore au cœur 
de ses amis et leur inspirera de faire un de ces pieux cadeaux à notre 
sanctuaire d'adoration.

Nota Bene.
Nous espérons que tous les Bienlaiteurs et amis de l'«Œuvre du 

Sacerdoce s n’oublieront pasque sonnera bientôt l’heure des «Œufs de 
Pâques. * Quoi ? Les J uvénistes en reçoivent-ils ? Certainement.Seu­
lement, les « Œufs de Pâques» que nous recevons, nous, ce sont des 
abonnements à «l’Œuvre du Sacerdoce». Si l’on s’abonne pour une 
année, l'on envoie un "petit Œuf:" dix contins; si l’on veut s'abonner 
à perpétuité, l’on donne un "gros Œuf:" cinq dollars. En retour, le 
Bienfaiteur participe pendant une année ou pourtoujours, selon le cas, 
à tous les mérites des Religieux et des Juvénistes ainsi qu'à de nom­
breuses indulgences. Qui donc parmi vous refuserait d'envoyer au 
moins un “petit Œuf de Pâques," auxjuvénistes du T.S.Sacrement 
Merci d'avance.

Les J uvénistes du T. S. Sacrement,


